
 
 
Trouver mon truc 
 
F#m / Bm /  F#m / Bm 
D / A / Bm / F#m 
F#m / A  / D / Bm 
 
Ce stress qui m'envahit 
Quand le moment arrive 
Ce moment attendu 
Quand je serai majeure 
Quelques années plus tôt 
J'y pensais pas encore 
Mais je cherche un chemin 
Et un sens à ma vie 
Qui sera là pour moi ? 
Les papiers à signer 
Tout c'qu'on faisait pour moi 
Les courses pour manger 
Des questions sans réponses 
Qui tourmentent ma tête 
C'est ma vie qui commence 
Je trouver mon truc 
-------------------------------------- 

Je dois trouver mon truc 
 
Un travail, un logement 
Des soins et un soutien 
Comment je vais payer 
Mes jolis soutiens-gorges 
Cette grande inquiétude 
Je voudrais que la cheffe 
Assise dans son bureau 
Qui s'occupait de moi 
Qui s'occupait de nous 
Jusqu'à nos 18 ans 
Je voudrais qu'elle la voit 
C'est quoi la suite maintenant ? 
C'est ma quête qui commence 
Comment je vais payer 
Mes jolis soutiens-gorges 
Je dois trouver mon truc 

 
Je dois trouver mon truc 
--------------------------------- 

 

 

 

 

Quand l’aube se lève 
 
 
La rosée glisse sur les fleurs 
Elles sentent si bon 
À tomber à la renverse 
 
Quand le jour se lève 
Petit à petit 
Couleur arc-en-ciel 
 
Plus aucune étoile ne brille dans le ciel 
Juste la lune 
Rien que la lune 
qui éclaire le peu de nuit qui reste 
 
Quand l’aube se lève 
Quand l’aube se lève 

--------------------------------------- 

Si tu étais là 
 
Le jour J est arrivé 
Tu es partie dans la paix 
Et je n’oublierai jamais 
Les mots forts qu’on se disait 
 
J’ai aimé le temps passé 
Nos regards, ta fragilité 
Resteront à tout jamais 
Dans l’espace de mes pensées 
 
Si tu étais là si tu étais là 
Nos fous rires passeraient par là 
Si tu étais là si tu étais là 
Nos balades en feraient foi 
 
Sur le chemin de l’avenir 
L’océan de mes désirs 
Je me blottis dans tes bras 
Comme on faisait autrefois 
---------------------------------------- 
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Un vent glacial (la drogue) 

(F#m / Am) 

Je les ai vus partir 

Ils en voulaient encore et encore 

Mes deux frères 

De cette galère ils en sont morts 

Je les ai vus trembler 

Dans ce monde sans pitié 

Je les ai vus tomber 

Ces arbres déracinés 

Un vent glacial les a emportés 

C’est peut-être mieux comme ça 

Il reste des soupirs 

De cette souffrance passée 

Que leur souvenir nous invite 

A ne jamais faner 

Mais plutôt à fleurir, 

Parfumer nos années. 

------------------------------------- 

Je te cherche 

Je marcherai, à côté de toi, 

On entendra, juste nos pas, 

Te t’attraperai, 

Je te lâcherai pas, 

 

J’te raconterai une belle histoire, 

On écoutera, juste nos voix, 

Nos éclats de joies, 

Nos soupirs parfois, 

 

Je te cherche et je te trouverai dans ma 

nuit, 

Je veux que tu sois mon abime, 

Je veux que tu sois mon ultime, 

Je te cherche et je te trouverai dans ma 

nuit, 

 

Je te trouvrais, tu me protégras, 

On partagera les mêmes regards 

Je veux que tu sois 

La demeure en moi 

 

Je m’abandonnerai, éphémère 

A tes rêves et tes chimères, 

Je veux que tu sois là, 

Souviens toi de moi, 

 

Je te cherche et je te trouverai dans ma 

nuit, 

Je veux que tu sois mon abime, 

Je veux que tu sois mon ultime, 

Je te cherche et je te trouverai dans ma 

nuit. 

----------------------------------------------------- 

 

 

Dix vies dans ma vie 
(couplet : D sus2 – C9 – G ref :  D sus2 – C9 
– G  - Bb - C) 
 
Mon cœur déborde de douleur 
Mais le noir c’est pas ma couleur 
Et si le soleil est caché 
J’essaierai de le retrouver 
Je m’accrochais au pare-chocs des trams 
Comme on s’accroche à la vie 
Confrontée aux chocs et aux drames 
Dans mon ciel y avait beaucoup de gris 
J’ai eu dix vies dans ma vie 
 
La violence comme pain quotidien 
Et la faim d’autres lendemains 
Au point même de penser au pire 
Mais mon ciel je veux le construire 
Avec quelques petits soleils 
Des étoiles et des étincelles 
Dans un refuge trouver secours 
Pour poser mes fardeaux trop lourds 
J’ai eu dix vies dans ma vie 
Et j'aurai encore dis-mille vies 
Dans ma vie ! 
----------------------------------------------------- 

 



Un téléphone spécial 
(Bénédicte / Lionel) 
 
(capo 1) couplet : Bbsus 2 / F# / B / F(7) – 
refrain : Bbsus 2 / C#sus2 / G# / Ebm – 
Bbm  Coda : Bbm / F# / Bsus2 / F(7) 
 
Elle a un téléphone spécial 
Elle l'emmène partout jusque dans son lit 
Elle a un téléphone spécial 
Elle y tient beaucoup autant qu'à sa vie 
Elle a un téléphone spécial 
Un vrai bijou juste pour les femmes 
 
Elle a un téléphone spécial 
Relié direct commissariat central 
Elle a un téléphone spécial 
Tapez 1 pour l’hôpital 
  
Elle a un téléphone spécial 
Quand tu la vois c'est une fille banale 
Et dans ce téléphone spécial 
Chaque touche est ami qui répond jour et nuit 
Une touche pour l'assistante sociale 
Le tribunal, service violence conjugale 
 
Elle a un téléphone spécial 
Relié direct commissariat central 
Elle a un téléphone spécial 
Tapez 2 pour l’assistante sociale 
 
Elle voudrait un téléphone normal 
Photos, musiques, pleins de 06 
Elle voudrait juste une vie banale 
Plus de colère, sortir de l'enfer 
 
Adieu téléphone spécial 
---------------------------------------------- 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

Les mères 
capo 1 : descente sur Cm / Bb 6/9 / G# / 
Gsus4 
Ref : G# / C / G# / A# / G / A# / G / 
final : Cm / Bb 6/9 / G# / G 
 
Vois ce jeune homme âgé de dix-huit ans 
Frappé d'une maladie inguérissable 
Malgré ces peurs et son chemin violent 
On voit en lui la valeur de la vie 
 
Sa triste vie ne lui a pas donné 
L’amour dont il rêvait, l’amour d’une mère 
Un abandon, c’est dur à surmonter 
Des déceptions et des regrets amers 
 
Vous les mères, nous implorons votre secours 
Sans votre aide, nous sommes tous égarés 
Vous les mères, apprenez-nous à être aimés 
Sans votre aide, tout est empoisonné 
 
Il a grandi, quelques années plus tard 
A réussi à surmonter ses plaies 
Il a compris à travers un regard 
à l’évidence un lien les unissait 
--------------------------------------------------- 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



La vie est un long combat 
(Nadine, Sylvie, Christine, Lionel) 
Cm / AM7 + Eb  – Ref : Cm / AM7 / F# / A 
(B) 
 
L'amour qu'est-ce que ça fait du bien 
L'amour qu'est ce que ça peut faire mal  
Je chante tout mon soutien 
A celles qui sont passées par là 
 
Mon cœur ne battait que pour toi 
Je croyais en nous, en l'avenir parfait 
En l'amour avec un grand A 
Mais je suis revenue à la réalité 
 
Je suis passée un peu par tous les chemins 
Certains de ces chemins m'ont pas mené bien 
loin 
Ma force c'est de toujours être là 
La vie est un long combat 
 
Je croyais en tes belles promesses 
Tes paroles et tes caresses 
Je me souviens qu'avant 
Nos cœurs battaient du même sang 
 
Tu m'as détruite, tu m'as donné un coup 
Si fort que j'ai eu du mal à me relever 
Tu étais un rêve tu es devenu fou 
Un cauchemar qui hante mes nuits et mes 
journées 
 
Je suis passée un peu par tous les chemins 
Certains de ces chemins m'ont pas mené bien 
loin 
Ma force c'est de toujours être là 
La vie est un long combat 
 
Comment pouvais-tu chaque jour sourire 
Alors que tu m'as tant fait souffrir ? 
Ce monde que je nous avais construit 
Ce monde n'est plus le mien aujourd'hui 
 
J'abandonne notre histoire ! 
 
Je suis passée un peu par tous les chemins 

Je trouverai des chemins qui m’emmèneront 
plus loin 
Ma force c'est de toujours être là 
La vie est un long combat 
La vie est un long combat 

Tsunami 
(Bm / Em  – Bm / Em / D#m / Asus2) 
 
On se souvient 
Petites erreurs deviennent grosses conneries 
On se souvient 
Comme une vague devient un tsunami 
Tsunami 
 
Comme dire à son enfant « tu as été une 
erreur dans ma vie » 
Comme une grossesse cachée payée à l'infini 
Comme une parole blessante qui peut 
anéantir 
Comme une première clope dont tu vas te 
souvenir 
 
On se souvient 
Petites erreurs deviennent grosses conneries 
On se souvient 
Comme une vague devient un tsunami 
Tsunami 
 
L'amour devient la haine quand la confiance 
se perd 
Comme ces petits mensonges, ruisseaux 
deviennent rivières 
Comme se taire et garder ce qu'on a sur le 
cœur 
Comme une lumière qui meurt et va vers la 
noirceur 
 
On se souvient 
Petites erreurs deviennent grosses conneries 
On se souvient 
Comme une vague devient un tsunami 
Tsunami 
 
Comme quand on coupe les ponts avec ceux 
qui sont proches 
Comme un petit secret qu’on garde dans sa 
poche 
Comme quand on perd espoir, on va droit à 
l’échec 
Comme découvrir trop tard que c’est le 
mauvais mec 
 
On se souvient 
Petites paroles deviennent grosses blessures 
On se souvient 
Comme une fissure peu faire tomber le mur 


